
À l’écoute de la Thora 

Le verset de la semaine 

Parachat Tetzavé 

Le diadème de la sainteté sur le turban 

« Et tu poseras le turban sur sa tête et tu placeras le diadème de la 

sainteté sur le turban. » (Chemoth XXIX, 6) 

Le Cohen Gadol, le « grand » d’entre les Cohanim, porte un turban 

d’apparat comme il sied à l’honneur de sa fonction de guide spirituel 

d’Israël ; et il porte sur le front le tzitz, le « diadème de la sainteté » 

portant l’inscription qodèche la-Chem, « Consacré à Dieu ». 

Le verset dit explicitement que le diadème de la sainteté est placé 

sur le turban. Pourtant, en réalité, le turban était placé sur le dessus de la 

tête tandis que le tzitz était sur le front. Le tzitz, explique Rachi, était tenu 

en place par un fil d’azur passant sur le turban. Il est donc en quelque 

sorte exact que le diadème était aussi sur le turban. 

Que signifie ce double sens ? 

Le Talmud explique dans le traité Zeva‘him que les vêtements du 

Cohen Gadol possédaient une fonction expiatrice. Celle du turban était de 

faire expiation pour les gens vaniteux et celle du tzitz de faire expiation 

pour les effrontés. 

Or, le turban était le couvre-chef le plus prestigieux. Comment 

expiait-il la vanité ? Une toute petite calotte n’aurait-elle pas été plus 

appropriée pour exprimer l’insignifiance de l’homme et rabattre le caquet 

des orgueilleux ? C’est que la véritable expiation consiste à mettre en 

valeur précisément les facultés véritablement les plus nobles de l’homme. 

Le Cohen Gadol doit utiliser l’honneur qui s’attache à sa fonction 

pour valoriser la Thora divine et cela exige beaucoup de courage et même 

de l’audace pour lutter contre les nantis cherchant à déprécier les valeurs 

de la Thora au sein de la nation. Homme hautement honorable, le Cohen 

Gadol, est distingué par le turban qu’il porte mais son statut est d’être tout 

entier consacré à Dieu, saint pour Hachem ; c’est pour cela que le tzitz est 

sur le turban, car c’est lui qui justifie l’honneur imparti au Cohen Gadol. 

L’honneur lié à sa personnalité n’est pas pour sa personne mais pour sa 

consécration à Dieu. 



Quiconque jouit d’une haute fonction ou d’un quelconque statut de 

suprématie doit savoir qu’il est en cela consacré à Dieu. Ce n’est pas pour 

servir ses intérêts mais pour servir le peuple. Ces deux pièces 

d’habillement du Cohen Gadol se complètent l’un l’autre et nous 

montrent la bonne manière d’utiliser les honneurs. Les honneurs qui 

permettent l’audace de sainteté pour promouvoir la Thora et les mitzvoth 

au sein de la nation. 
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